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L’autisme ou «spectre autistique » est un trouble psychopatholo-
gique du développement sévère. Les interventions assistées par 
l’animal pourraient être un moyen efficace de promouvoir les 
interactions sociales avec les sujets autistes (Maurer et al. 2011). 
Les effets bénéfiques pour les enfants seraient une amélioration 
de la communication verbale, une facilitation dans le processus 
d’apprentissage, une meilleure expressivité émotionnelle une 
diminution des symptômes anxieux et dépressifs et une progres-
sion dans la compréhension et l’utilisation du langage verbal 
(Nathanson et De Faria, 1993 ; Breitenbach et al., 2009 ; Lukina, 
1999 ; Antonioli et Reveley, 2005). Cependant l’influence de 
l’effet anxiolytique de l’eau et de l’impact des traitements com-
plémentaires interrogent (Marino & Lilienfeld, 2007).
Notre travail vise à déterminer si les enfants autistes démontrent 
un intérêt pour les dauphins et quels sont les comportements 
des dauphins lors des séances (Delfour et al. 2015).
MATÉRIEL ET MÉTHODES
Il s’agissait de onze enfants âgés de 7 à 13 ans (âge moyen 
9,2 ans). Neuf  garçons étaient atteints d’autisme, une fille 
avait un Syndrome de Rett et un garçon présentait un trouble 
envahissant du développement non spécifié. Les 13 grands dau-
phins (Tursiops truncatus) étaient neuf femelles et quatre mâles. 
Ils étaient libres d’interagir avec les enfants et ils ne recevaient 
aucune nourriture lors des sessions. Chaque enfant a suivi six 
sessions de Thérapie Assistée par les Dauphins (TAD) et était 
accompagné individuellement dans l’eau par le thérapeute. 
Une séance de 30 minutes était constituée de trois phases : 
10 minutes d’interaction libre avec les dauphins, 10 minutes 
d’une tâche cognitive au bord du bassin avec le thérapeute et 
10 minutes d’interaction libre avec les dauphins. Deux caméras 
synchronisées enregistraient les comportements de la triade 
enfant-thérapeute-dauphin. Pour les enfants, nous avons noté : 
les expressions faciales, la direction du regard, la position, la 
présence du thérapeute et de l’animal, les émissions sonores de 
l’enfant, les gestes effectués et ceux réalisés par le thérapeute. 
Pour les dauphins, notre répertoire comportemental établissait 
trois catégories incluant plusieurs items de curiosité vis-à-vis des 
humains : 1. pas d’intérêt, 2. intérêt positif et 3. intérêt négatif.
RÉSULTATS
L’analyse du comportement des enfants a montré que 60 % des 
expressions étaient neutres mais qu’il y avait plus de mimiques 
positives que négatives (test de Student, p < 0,001). Les enfants 
passent 70 % du temps à regarder dans d’autres directions que 
celles où se trouvent, le thérapeute ou l’animal et ils sont plus 
souvent attentifs à l’animal qu’au thérapeute (test de Student, p 
< 0,001). L’analyse du comportement des dauphins a montré que 
ceux-ci exprimaient de l’intérêt pour la dyade enfant- thérapeute 
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ment des comportements en surface, à proximité des humains. 
Ils manifestaient du mécontentement à l’égard de l’enfant et du 
thérapeute (test de Kruskal Wallis, p < 0.0001) et ils les évitaient.
DISCUSSION 
L’ensemble de ces résultats contribue à la mise en évidence d’un 
intérêt de l’enfant pour cette situation. Toutefois, les enfants 
autistes sont davantage attirés par les cétacés que par les humains 
et seulement 4 d’entre eux présentent plus d’expressions faciales 
positives et de regards dirigés vers l’animal. Notre étude montre 
que les dauphins manifestent peu d’intérêt pour la dyade thé-
rapeute-enfant (peu de jeux, peu de sollicitation). Au contraire, 
ils évitent majoritairement les humains et montrent mécon-
tentement et agacement (Clegg et Delfour, 2018). Il est donc 
important de se demander quel peut être l’impact de ces sessions 
sur le bien-être des animaux à court, moyen et long terme. Ici 
les dauphins n’apprécient pas a priori les activités humaines de 
TAD. De plus ni l’enfant ni l’animal ne recherchent le contact 
physique. Nous nous interrogeons sur les bienfaits pour l’en-
fant suivant ces TAD et nous nous inquiétons du bien-être des 
dauphins lors de ces sessions. Le développement d’une grille 
d’évaluation objective du bien-être animal est en cours et devrait 
répondre à ces interrogations.
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